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« Il saisit le dragon, le serpent ancien, qui est le diable et Satan, et il le lia pour mille ans.
Il le jeta dans l'abîme, ferma et scella l'entrée au-dessus de lui, afin qu'il ne séduisît plus les nations, jusqu'à ce que les mille ans fussent accomplis. Après cela, il faut qu'il soit délié pour un peu de temps.
[...]Quand les mille ans seront accomplis, Satan sera relâché de sa prison.
Et il sortira pour séduire les nations qui sont aux quatre coins de la terre[…]
Et le diable, qui les séduisait, fut jeté dans l'étang de feu et de soufre, où sont la bête et le faux prophète. Et ils seront tourmentés jour et nuit, aux siècles des siècles. » 
Apocalypse 20.2-10 

1. Le compte à rebours commence

  Vaisseau Asgard, Espace.

  Hoder fut tiré de ses pensées par un violent coup contre la porte derrière lui.

  Le Asgard contemplait la console devant lui tout en luttant contre la maladie qui lui rongeait le corps. 

  Il avait du mal à respirer, sa fièvre avait atteint un seuil critique et sa peau commençait à développer d’étranges pustules noires. Il contemplait la pièce dans laquelle il était, songeant au triste sort qui l’attendait lui… et ses frères.

« Comment a-t-on pu en arriver là ? » se demandait-il. « Quelle est cette technologie qui va à l’encontre de l’existence même de la vie ? » 

  Il n’aurait sans doute jamais la réponse.

  Des cris, de violents coups contre les murs et des gémissement provenaient de tout le vaisseau qui semblait être en proie à un déséquilibre total. 

« Les pauvres malheureux, je savais que ça n’était pas une bonne idée… » Mais il se félicita d’avoir découvert la menace plus tôt que les autres ; il s’était donc enfermé dans la salle de communication où gisait le corps d’un de ses frères. Détournant son regard plein de chagrin, il déplaça quelques galets sur la console et composa un code de symboles étranges.  Il attendit quelques secondes qu’il jugea interminables jusqu’à ce qu’une image se forme sur le mur en face de lui. Elle représentait un autre Asgard qui semblait plus que surpris.

  - Ici Balder, responsable des liaisons avec le Grand Conseil Asgard. Vaisseau Yggdrasil, attention, vous utilisez le réseau prioritaire.

  - J’ai un message pour le Grand Conseil, à transmettre d’urgence…

  - Je transmets.

  - Membres du Grand Conseil, je dois vous avertir qu’un grand danger pourrait bientôt conduire à la destruction totale de toute vie dans l’univers…

- Générique -

2. La cinquième race

  Bureau du Général Hammond, Cheyenne Mountain Complex, Terre.
  Assis sur sa chaise en cuir, Hammond était en pleine communication téléphonique avec le Président.

  - Oui, monsieur… je comprends. Cela ne se reproduira plus, vous avez ma parole. Non, c’est inutile, je… bien monsieur… Au revoir.

  Il soupira lentement. S’il y avait quelque chose que Hammond ne pouvait supporter, c’était surtout les écarts de conduite du Colonel O’Neill. Tous répertoriés dans un fichier à son nom, il devait posséder plus d’une douzaine de pages… Maintes fois réprimandé, puni, ou menacé d’expulsion définitive, son caractère restait inchangé. Pourtant Hammond continuait d’espérer, de plus, O'Neill entretenait d’excellentes relations diplomatiques avec les Asgards ce qui lui conférait un statut non négligeable pour la sécurité de la planète.

  Tout en buvant le reste de café froid de sa tasse, il repensa aux Asgards… et aux Réplicateurs(1). « J’espère que les Asgards ont trouvé un moyen de venir à bout de cette armée de crabes métalliques, sinon... ». Il en eu des frissons. La mission sur P3C-577 devrait, normalement, se passer bien loin des Réplicateurs, d’après le docteur Jackson.

  Il regarda sa montre. Il ne restait qu’une heure avant que SG-1 ne passe en statut de ‘équipe en danger’ et qu’il faille en envoyer une autre pour leur porter secours.

  Le hasard faisant bien les choses, au même moment, les alarmes se déclenchèrent.

  - Activation non programmée de la Porte des Étoiles ! annonça la voix du Sergent, responsable de la salle de contrôle, à travers les haut-parleurs de la base.

  Hammond se leva, et commença à se diriger vers la salle d’embarquement lorsque soudain une lumière blanche aveuglante fit irruption dans l’encadrement de la porte…

  Salle d’embarquement.
  Des troupes de soldats commencèrent à entrer dans la grande salle contenant la Porte en train de s’ouvrir. Assis devant les moniteurs de contrôle de la porte, le Sergent, ne voyant toujours pas le Général Hammond arriver, décida de fermer l’iris comme le voulait la procédure. Après plusieurs secondes, la porte s’ouvrit dans son habituel éclairage bleu et le Sergent capta le signal de SG-1. Hammond ne s’étant toujours pas montré, il ouvrit l’iris sans son ordre.

  - Ouverture de l’iris, annonça-t-il ; ce qui permit à l’équipe de pouvoir passer la porte sans s’écraser sur la structure en titane de l’iris.

  - Quel accueil chaleureux ! ironisa Jack.

  Des troupes armées jusqu’au dents prêtes à ouvrir le feu sur eux sans la présence habituelle du Général ne pouvait que les surprendre ; même si les soldats baissèrent leurs armes après que la porte se soit fermée.

  - Où est le Général Hammond ? rajouta Jack.

  Le Sergent derrière la vitre prit le micro en main.

  - Le Général Hammond est encore dans son bureau, mon Colonel. Il n’en est pas sorti depuis votre départ.

  C’est alors que les portes blindées s’ouvrirent.

  - Ah ! Mon Généra…

  Mais ce n’était pas Hammond qui entra, ce fut le Dr Frasier qui allait les emmener à l’infirmerie pour le bilan complet après chaque mission d’exploration.

  - La procédure habituelle, Colonel, il faudra vous y faire, dit Janet.

  - Mouais… fit-il sans grande conviction.

  Tout en faisant la moue, Jack suivi par son équipe, partit pour l’infirmerie.

  Salle de briefing.
  Le Major Carter suivit du Docteur Jackson puis du Jaffa Teal’c et enfin du Colonel O'Neill venaient de pénétrer dans la salle pour le débriefing mais un invité surprise les avait devancés.

  - Thor ? demanda Jack.

  Le Asgard qui se tenait près du Général Hammond, se retourna vers son interlocuteur l’air surprit. Jack venait de réaliser qu’il ne s’agissait pas de Thor ; le Asgard n’avait pas les mêmes traits, bien qu’ils soient pratiquement identiques.

  - Navré Colonel O'Neill, répondit le Asgard. Mais le Commandant Thor n’a pas pu venir. Il est très occupé en ce moment, tout comme les autres dirigeants de notre flotte. Mon nom est Balder, je suis l’intermédiaire entre le Grand Conseil Asgard et ses alliés lorsque le Commandant Thor est indisponible. Malgré cela, je pense que nous pourrons nous entendre aussi bien qu’avec lui.

  - Je l’espère, dit Jack avec un sourire bref.

  Tous les quatre s’assirent autour de la longue table, réalisants que ce débriefing serait plus long que prévu.

  -  Je vous en prie, dit Hammond à Balder. Expliquez-nous la raison de votre visite.

  - Merci, Général Hammond.

  Le Asgard avait avec lui une tablette qui comportait des petits galets blancs ainsi qu’un appareil rond qu’il posa sur la table. Il déplaça un galet sur sa tablette. L’objet sphérique s’activa et projeta une image holographique, d’un réalisme saisissant, représentant une planète.

  - Voici Obcadia, de la galaxie d’Ida. C’est un important centre de recherches Asgard qui a vu toute notre technologie y être développée.

  - Quel genre de recherches ? demanda Sam.

  - Tout ce qui touche de près ou de loin à la science astronomique, mais il existe aussi des branches de science organique. C’est ici que nous avons mis au point la technologie de la téléportation. C’était devenu un pôle technologique où même les Nox nous ont aidés à développer des technologies sur l’invisibilité. Seulement, c’est ici qu’à eu lieu les premières expérimentations sur un spécimen de Réplicateur.

  - Aïe… fit Jack.

  - Comme vous dites, Colonel O'Neill. Notre pire menace restait les Goa’uld, donc nous pensions être à l‘abri de tout danger.

  Balder déplaça un autre galet et l’image d’un vaisseau Asgard apparut à la place de la planète.

  - Yggdrasil est le nom d’un de nos vaisseaux de guerre en orbite autour d’Obcadia. Une fois que la menace des Réplicateurs fut prise au sérieux, il était déjà trop tard ; une grande partie des installations s’était fait absorber par leur grand nombre. D’après nos relevés de signature énergétique, qui signalent une téléportation, tous les Asgards de la planète avaient fui dans les vaisseaux en orbite, dont celui-ci. Mais, au bout de quelques instants, une autre signature énergétique apparut dans nos relevés. Pourtant, il ne restait personne sur Obcadia, ce qui était très étrange.

  - En effet, dit Teal’c.

  Jack jeta un coup d’œil oblique au Jaffa, puis continua d’écouter.

  - Un autre détail nous dérangeait tout autant : Yggdrasil commençait à se diriger vers votre galaxie. Nous avons d’abord pensé que cela était dut à un disfonctionnement mais il est passé en hyper espace.

  Balder appuya de nouveau sur un bouton et ce fut le visage d’un autre Asgard, visiblement très mal en point, qui apparut.

  - Le commandant du vaisseau se prénomme Hoder. Nous avons reçu un message de sa part, peu après son départ en hyper vitesse, que j’ai retransmis au Grand Conseil Asgard. Après l’avoir visionné, le Conseil a admis que la future cinquième race(2) devait  être tenue au courant de la situation.

  - Et ça c’est nous, si mes souvenirs sont bons ? demanda Jack.

  - Ils le sont, Colonel O'Neill, répondit Balder. Mais laissez-moi d’abord vous montrer la gravité de la situation dans laquelle nous nous trouvons, et nous verrons ensuite si vous le deviendrez toujours.

  - Oh là…

  - Le message a été traduit pour vous.

  C’est alors que le visage se mit à bouger et, d’une voix faible, il dit :

  - Membres du Grand Conseil, je dois vous avertir qu’un grand danger pourrait bientôt conduire à la destruction totale de toute vie dans l’univers… Peu après notre fuite d’Obcadia, certains d’entre nous ont estimés que de laisser le ‘Prisonnier’ à la merci des Réplicateurs était contraire à nos principes. J’ai essayé de m’interposer, je savais que ça pourrait le tuer. Cédant à leur demande, j’ai téléporté le Prisonnier à bord du vaisseau dans une salle isolée et fermée. Il était vivant, mais nous ne savions pas s’il survivrait à ce changement radical d’environnement. Nous avons donc décidé que, pour le moment, la meilleure solution restait de l’amener sur la planète des Résidents(3) afin de le mettre sous la garde de celui qui se fait appeler ‘Le Maître’. Seulement, nous n’avions pas prévu ce qui arriva ensuite… Certains d’entre nous ont commencé à être malades, d’autres souffrent de malnutrition et les autres sont devenus incontrôlables ; ils ne cessent de se battre entre eux, allant même jusqu‘à la mort... Je ne sais pas combien de temps il nous reste, mais…

  Le message prit subitement fin.

  Un silence pesant régna dans la pièce et l’inquiétude se lisait sur tous les visages. Ce fut Daniel qui le rompit.

  - Pardon, mais… qu’est-ce que c’est le Prisonnier exactement ?

  Balder le regarda, en soupirant.

  - Le Prisonnier, mentionné ici, est un très ancien Goa’uld qui a été capturé par l’Alliance des Quatre Races. Les Asgard se sont portés volontaires pour le mettre hors d’état de nuire. Nous l’avons alors placé en hibernation sur Obcadia afin que tous nos scientifiques puissent l’étudier afin d’en savoir plus sur les origines de son hôte.

  - Comment ça ? demanda Sam. Vous voulez dire que ce n’était pas un humain ?

  - Non, en effet. D’après notre base de donnée sur toutes les formes de vie que nous avons rencontré, il s’agissait d’une espèce non répertoriée, ni dans la galaxie d’Ida ni dans la votre. En l’étudiant, nous pensions pouvoir savoir d’où il venait. Nous aurions, ensuite, supprimé tout projet d’exploration de sa galaxie d’origine afin d’éviter un contact avec son peuple.

  - A ce point là ? demanda Jack.

  - Ce qui le rend encore plus dangereux que les Réplicateurs, c’est que son but n’est pas de se répliquer, mais de détruire toute forme de vie existant dans l’univers…

  - Oula ! C’est du sérieux, s’exclama Jack.

  - Vous connaissez son nom ? demanda Daniel.

  - Oui, il se faisait appeler ‘Apocalupsis’, répondit Balder.

  - Oh non ! s’exclama Daniel. Apocalupsis est le nom grec pour l’Apocalypse.

  - Pourquoi le message s’est-il arrêté aussi brusquement ? demanda Hammond.

  - D’après les données que nous avons pu analyser, Yggdrasil est entré dans une zone de fluctuations magnétiques du à la proximité d’une nébuleuse, répondit Balder.

  - Et …? s’exclama Jack.

  - Les nébuleuses sont des interférences de niveau 4 pour toutes nos communications utilisant des flux d’énergie verticaux, Colonel O'Neill.

  - Ça tombe sous le sens.

  - Comment ce fait-il que Hoder ne connaissait apparemment pas le pouvoir destructeur d’Apocalupsis ? demanda Daniel.

  - Nous n’étions qu’une poignée à le savoir, afin que le secret ne puisse jamais être révélé aux autres peuples qui n’ont pas la même tolérance que nous en ce qui concerne les châtiments.

   - Savez-vous quelles planètes se trouvent à proximité de cette nébuleuse ? demanda Hammond.

  - Oui, et malheureusement il y a de grandes chances que Yggdrasil s’y soit posé pour soigner les malades : la planète des Esprits(4)… Ils disposent d’une technologie médicale très avancée et nous les connaissons bien. Malgré leur refus de rentrer dans l’Alliance, nous maintenons avec eux de bonnes relations. Par contre, depuis que vous les avez rencontré, les Esprits ont enterré leur porte ; nous avons donc envoyé un autre vaisseau à leur rencontre.

  - N’avez-vous pas peur qu’ils soient contaminés eux aussi ? demanda Sam.

  - Si bien sûr, le vaisseau restera en orbite stationnaire autour de la planète afin de pouvoir parler sans risques. D’ailleurs, j’attendais ce moment pour pouvoir leur parler, voudriez-vous vous joindre à moi ?

  - Bien sur ! Vous venez vous autres ? Mon Général ? dit Jack.

  - Non, moi je reste ici pour superviser les opérations en cours, répondit Hammond. Mais vous pouvez y aller, SG-1, vous me ferez un rapport sur la situation.

  - Parfait, dit Balder.

  Des halos de lumière blanche inondèrent la salle puis disparurent, laissant le Général Hammond seul.

3. Vieilles connaissances
  Vaisseau Asgard, Orbite géostationnaire, Terre.

  La salle de communication du vaisseau était vide et sombre, mais cinq lumières blanches apparurent et la salle s’illumina avec l’arrivée de SG-1 et de Balder.

  Le Asgard s’installa sur le siège et déplaça de gros galets blancs sur le pupitre, pendant que Daniel admirait l’intérieur du vaisseau.

  - Ici Balder, responsable des communications avec le Grand Conseil Asgard, je vous souhaite le bonjour Xe’ls.

  Une image se forma alors sur le mur en face du Asgard et un visage familier de SG-1 apparut. Une apparence pratiquement humaine, si ce n’est que le nez était remplacé par six branchies recouvrants une grande partie du visage, une expression aussi neutre que Teal’c, voire presque froide.

  - Ici Xe’ls, je vous retourne le bonjour, Balder. Je suppose que vous nous contactez pour votre vaisseau ?

  « Il ne semble pas affecté par une quelconque maladie » pensa Sam.

  - Effectivement. Que s’est-il passé ?

  - Pour faire court, le vaisseau s’est écrasé dans une des forêts, mais n’a heureusement tué personne… chez nous. Nous avons essayé de sauver les rares rescapés mais il était trop tard.

  - C’est terrible. Avez-vous, néanmoins, trouvé un Goa’uld dans les débris ?

  - Non, pas dans les débris, mais près de notre porte. Apparemment, il avait survécu au crash. Il avait l’air très mal en point, pourtant il a réussi à s’échapper avant que nous ayons put faire quoi que se soit.

  - A notre dernière communication, votre porte n’était-elle pas ensevelie ?

  Il prit un air accablé.

  - Si, mais il y a peu de temps, nous avons eu besoin de voyager et nous avons laissé la porte déterrée.

  - Avez-vous la moindre idée de là où il s’est rendu ?

  - Malheureusement, non… Je suis désolé.

  Vaisseau Asgard, Orbite géostationnaire, Terre, Quelques instants plus tard.
  Balder semblait vraiment perturbé, il était en pleine discussion avec le Grand Conseil. SG-1 ne pouvait qu’attendre la fin de leur entrevue car les Asgards parlaient dans leur langue d’origine que même Daniel trouvait incompréhensible.

  - A votre avis, quel est notre rôle dans cette histoire ? demanda Jack à Daniel. Pourquoi les Asgard nous auraient-ils prévenus si ce n’est pour nous demander de l’aide ? Je ne pense pas qu’il s’agisse seulement d’un avertissement, on nous a donné trop de détails, c’est forcément pour indiquer une voie, des indices, ou autre chose…

  - Et bien, je suppose que si vous avez raison, c’est que le lion a besoin du rat.

  - Pardon ?

  - Euh, oui, c’est une fable française.

  - Bien sûr, grimaça-t-il.

  L’écran venait de s’éteindre et Balder se tourna vers SG-1.

  - J’ai une bonne et une mauvaise nouvelle à vous annoncer, dit le Asgard. Le Grand Conseil a décidé d’utiliser l’arme, autrefois créée par l’Alliance, pour mettre Apocalupsis  hors d’état de nuire. Elle avait été utilisée lors de sa première capture. Elle est désormais cachée dans un endroit auquel seule l’Alliance peut accéder. D’après ses anciens souvenirs, une longue série d’énigmes jalonnent un chemin qui mène à l’arme que seuls les membres de l’Alliance peuvent déchiffrer.

  - C’est ingénieux, dit Daniel.

  - Mais…? demanda Jack.

  - Le Grand Conseil se souvient que la première énigme se trouve sur la planète où se tenait les grandes réunions de l’Alliance, continua Balder. Seulement, le bâtiment, qui avait été abandonné depuis plusieurs millénaires, s’est effondré suite à une tempête et les inscriptions sont sûrement définitivement perdues.

  - Y a un truc que j’arrive pas à comprendre, déclara Jack. Pourquoi tout ce cirque ? Est-ce qu’on ne peut pas tout simplement aller botter le train à ce Apo…machin-truc ?

  - Si la situation était aussi simple, Colonel O’Neill, nous aurions mis un terme à sa vie depuis longtemps. Seulement, Apocalupsis est malheureusement invincible.

  - Oui, ils utilisent des boucliers personnels plus ou moins puissants, dit Sam. Ça s’est déjà vu.

  - Je suis désolé Major Carter, mais je parle bel et bien de son corps, et non d’un bouclier.

  - C’est impossible, s’exclama Sam. Comment…?

  - Nous l’ignorons. Nos scientifiques qui se sont penchés sur son cas, ont pensé à une auto régénérescence accélérée, un peu comme les sarcophages Goa’uld. Le seul moyen pour l’arrêter est d’utiliser cette arme contre lui. Mais comme je vous l’ai dit, cette option est perdue car le bâtiment est détruit.

  Tous semblaient réaliser le terrible désastre qui s’annonçait sauf Daniel qui était pensif, la main sous le menton. Puis, soudain, son visage s’illumina.

  - Non, fit Daniel. Elle n’est pas perdue…

  Ascenseur principal, Cheyenne Mountain Complex, Terre.
  Quelques années auparavant, SG-1 avait été chargé de retrouver un explorateur, parti par la Porte des Étoiles en 1945, sur une planète où se trouvait une base de données extraordinaire écrite dans une langue commune à toutes les espèces de l’univers(5). Il y avait aussi quatre grandes stèles ayant chacune une inscription dans une langue différente. Cet explorateur, abandonné des siens, était le Docteur Ernest Littlefield qui passa cinquante années de sa vie bloqué sur P3X-972 à étudier cette base de données. Pour lui, il s’agissait d’un lieu où quatre races extraterrestres se réunissaient mais il ne savait pas pourquoi. Durant cette période, il avait avec lui un petit carnet qui contenait toutes ses notes et des reproductions des stèles, et Daniel s’en était rappelé.

  Seulement, passer plus de la moitié de sa vie seul et isolé, laisse de graves séquelles ; le Dr Littlefield avait été interné dans un ‘institut spécialisé’ à Washington, pour lui permettre de terminer ses jours le plus normalement possible. Le carnet était entré en possession de Catherine Langford, celle qu’il avait aimé et qui alla le secourir avec l’aide de SG-1.

  Cette dernière avait été appelée par le Général Hammond afin qu’elle puisse leur remettre le précieux carnet. Elle était dans l’ascenseur du SG-C, accompagnée par deux soldats chargés de sa protection. La vieille dame se remémorait la dernière fois quelle était venue ici : ses souvenirs lui rappelait l’angoisse grandissante quelle ressentait, sachant qu’elle partait retrouver celui qu’elle avait aimé, porté disparu ‘en mission’ depuis près de cinquante ans… Ayant été briefée sur la raison pour laquelle le SG-C avait besoin des travaux d’Ernest, elle essaya de se convaincre que toute la souffrance qu’avait pu subir son ancien fiancé n’était pas totalement vaine.

  Les portes de l’ascenseur s’ouvrirent, les soldats escortèrent Catherine jusqu’au bureau du Général Hammond et l’un d’eux frappa à la porte.

  - Entrez !

  Ils ouvrirent, firent entrer Catherine, et sur ordre de Hammond, les soldats disposèrent en fermant la porte.

  - Bonjour Mme Langford, comment allez-vous ? demanda Hammond.

  - Bonjour Général, répondit-elle, fatiguée. Le voyage fut un peu long… 

  Elle marqua une courte pause. La dernière fois qu’elle était dans cette base, elle s’était jurée de ne plus revenir ici. Pourtant on avait encore besoin d’elle.

  - Alors, il parait que la survie de l’univers repose entre mes mains ?

  Elle tenait effectivement une petite boîte en bois dans ses mains qu’elle ouvrit pour en sortir le carnet d’Ernest.

  - Apparemment oui, répondit Hammond. Ce carnet contient peut-être des informations capitales pour notre survie. Si besoin, le Dr Jackson se chargera d’en faire une reproduction et nous vous le rendrons dès que possible.

  - Très bien, mais prenez votre temps, je ne suis pas pressée.

  Après avoir discuté, ils se rendirent dans la salle de briefing où se trouvaient déjà SG-1 et Balder. Les retrouvailles et les présentations furent vite faites pour laisser place à l’étude du carnet. Sur la demande de Jack, des soldats allèrent chercher un tableau pendant que Daniel feuilletait le carnet afin de trouver les reproductions des stèles.

  - Si ces stèles fonctionnent comme la Pierre de Rosette, vous devriez arriver à lire ce qu’il y a d’inscrit sur celle écrite en Asgard, dit Daniel à Balder. Et ainsi nous n’aurions pas à traduire les autres.

  - Espérons-le, rajouta Hammond.

  Les soldats arrivèrent avec un tableau blanc et des feutres qu’ils installèrent devant la vitre donnant sur la Porte des Étoiles.

  Daniel ouvrit le carnet et s’empressa d’écrire les symboles runiques dessinés dans le carnet pendant que Balder essayait de déchiffrer.
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  Dès qu’il eut fini, Daniel se retourna vers le Asgard qui semblait surprit.

  - Ce texte est très étrange, commenta-t-il. La première et la dernière phrase ne semblent pas correspondre avec le reste du message, et le dernier symbole n’a aucun sens. Êtes-vous certain de n’avoir pas fait d’erreurs ?

  - Et bien oui, c’est absolument ce qui est écrit.

  - Et si vous nous traduisiez ce qui est marqué ? demanda Jack à Balder. On pourrait vous donner notre avis sur la question, non ?

  - Fort bien, Colonel O'Neill. Il est écrit ici :

  « Là où tout a commencé

      Cette alliance fut crée afin que la paix soit instaurée.

      Mais pour y parvenir, les sceaux doivent être brisés.

      Que les étoiles nous guident dans cette tâche,

      Afin que ne puisse jamais arriver :

      La fin des temps.

  Et là où tout finira.

7 »

  Balder regarda l’assemblée. Jack porta deux doigts au niveau de ses sinus, Sam continuait d’observer le tableau d’un air absent, Daniel avait enlevé ses lunettes pour se frotter les yeux, Hammond se racla la gorge, Catherine était bouche bée et quant à Teal’c, il se contenta de lever un sourcil d’un air interrogateur.

  - J’ai une question à vous poser, dit ce dernier à Balder.

  - Oui ?

  - Vous dites que l’arme que l’Alliance avait utilisée se trouve sur une autre planète.

  - C’est exact.

  - Ne pensez-vous pas que la solution à cette énigme soit la combinaison de la Porte des Étoiles de cette planète ?

  - C’est en effet une possibilité. D’après le Grand Conseil, il n’y a pas d’autres énigmes sur la planète où se trouvaient ces stèles.

  - Excusez mon pessimisme, interrompit Jack. Mais il faudrait déjà qu’on arrive à la résoudre avant de penser à ce qu’il va se passer une fois que se sera fait.

  - Docteur Jackson, est-ce que vos connaissances vous permettent d’y voir un peu plus clair que nous ? demanda Hammond.

  - Et bien, euh, j’ai remarqué que la première et la dernière phrase pouvaient se raccorder : ‘Là où tout a commencé et là où tout finira’. Et c’est assez surprenant, car son sens est pratiquement identique à celui d’une phrase de l’Apocalypse selon St Jean qui disait :

‘Je suis l'alpha et l'oméga, le premier et le dernier, le commencement et la fin’ que l’on accordait à Jésus Christ qui était présent au commencement du monde et à sa fin, l’Apocalypse.

  - Vous pensez que Apocalupsis a un rapport direct avec l’Apocalypse que nous connaissons dans la Bible ? demanda Sam d’un air suspicieux.

  - Je ne sais pas, c’est peut-être juste une coïncidence.

  - Veuillez m’excuser, interrompit Balder. Mais qu’est-ce que la Bible ?

  - Pour faire court, c’est un livre, répondit Jack. Un très gros livre religieux.

  - Vous dites que ce livre aurait des liens avec Apocalupsis ?

  - Ce n’est pas sûr, répondit Daniel.

  - Je viens de me rappeler de quelque chose. Le symbole à la fin du texte représente le chiffre 7, mais il y a très longtemps, les Asgard utilisaient des symboles pour désigner les planètes importantes que nous connaissions.

  - Donc le dernier symbole n’est pas un chiffre, en déduisit Daniel. Mais une planète.

  - Et laquelle ? demanda Jack.

  - La votre. La Tau’ri.

4. Les sept Sceaux

  Appartements de Daniel, Cheyenne Mountain Complex, Terre.

  Daniel n’arrivait pas à y croire : le livre le plus connu du monde entier contenait probablement la clé de l’énigme de la stèle. Pourtant tous les indices étaient là : la Terre directement désignée dans le texte et la référence à la Bible ne faisaient aucun doute.

  Il était assis à son bureau, sa tête entre ses mains contemplant le désordre qu’il avait sous les yeux d’un air absent. Une lampe de bureau allumé, une Bible ouverte, des dizaines de documents sur le Nouveau Testament et sur l’Apocalypse, une feuille sur laquelle il avait recopié la traduction de l’énigme et des tas d’autres choses traînaient sur le meuble d’un désordre ‘apocalyptique’.

  Malgré sa pendule qui indiquait 4h du matin, Daniel luttait contre le sommeil en se remémorant ce qu’il avait comprit.

  « D’après Teal’c et Balder, l’énigme permet de trouver des coordonnées pour la Porte. Bien, alors imaginons que se soit ça… Si nous devons trouver une combinaison, c’est que nous devons trouver des constellations à entrer… Que les étoiles nous guident dans cette tâche. Ça le confirme, c’est sûr et certain… Mais lesquelles ? Voyons la deuxième phrase… Mais pour y parvenir, les sceaux doivent être brisés. Les Sceaux ? Ceux de l’Apocalypse ?… Ça n’a aucun sens. Bon apparemment si, puisqu’il y a sept Sceaux et il faut sept symboles pour avoir les coordonnées d’une planète. Mais quel est le rapport… c’est fatigant… je suis… »

  Bom !

  Daniel s’endormit sur ses documents pendant près de vingt minutes, jusqu’à ce qu’il ouvre de grands yeux et se mit à murmurer « Mais c’est bien sûr ! ».

  Salle de briefing, Lendemain matin.
  Hammond, Jack, Sam et Teal’c s’étaient assis autour de la grande table en regardant Daniel, debout face à eux, qui avait, semblait-il, trouvé la solution de l’énigme. Balder était retourné dans son vaisseau et Catherine avait remporté le carnet chez elle.

  - Je vais essayer d’être le plus clair possible, annonça Daniel. Tout d’abord, la solution que j’ai trouvé, et qui me semble être la plus logique, est une combinaison pour notre Porte. Merci donc à Teal’c de nous avoir mis sur la voie.

  Le Jaffa inclina la tête.

  - Ensuite, il fallait donc trouver des constellations à inscrire comme coordonnées. C’est là que l’Apocalypse selon St Jean intervient : les sept Sceaux. Les Sceaux sont des étapes qui sont franchies et qui mènent vers des catastrophes de plus en plus dévastatrices pour l’humanité.

  - Et qu’est-ce que nous sommes censés faire avec ces… Sceaux ? demanda Jack.

  - Et bien je me suis interrogé sur la symbolique des Sceaux. Je me suis demandé s’il existait un rapport entre les constellations de la Porte et les symboles des Sceaux. Effectivement, il y en a, mais plus ou moins implicites. Le plus simple fut de trouver le début et la fin : Alpha et Omega.

  - Mais il n’y a pas de symboles grecs sur la porte, intervint Sam. Comment avez-vous pu faire le rapprochement ?

  - Il y a des ressemblances. Omega est le plus flagrant, c’est la Couronne Boréale : 
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Pour Alpha, c’est plus symbolique. C’est tout simplement le symbole de la Terre :
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(Et puis, si vous voulez pousser le raisonnement encore plus loin, vous retournez ce symbole de 90° vers la gauche et vous obtenez un genre d’Alpha minuscule).

Ensuite c’est un peu plus sportif. Le deuxième Sceau représente la guerre, symbolisée par le guerrier et l’épée. Or la seule constellation correspondante est Persée car c’est un guerrier, brandissant la tête de la Gorgone et son épée :
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Le troisième Sceau représente la famine, symbolisée par la balance, l’arme du cavalier noir. La constellation correspondante est… la Balance :
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Le quatrième Sceau représente la mort, le cavalier blême. Alors là j’ai hésité, il y avait le scorpion qui était un instrument de mort dans la mythologie mais c’est une constellation utilisée plus tard dans la combinaison. Donc mon choix s’est porté sur Eridan, symbolisant le fleuve des enfers, là où il y a toutes les âmes des morts dans la mythologie :
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Le cinquième Sceau représente la foi, il est question ici d’une étoile qui s’écrase sur la terre et qui libère une nuée de sauterelles meurtrières ressemblant aux scorpions. Il y a beaucoup de références à eux, à leurs pinces et à leur venin. C’est là qu’il intervient :
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Et enfin, le sixième Sceau qui représente le jugement. Dans ce passage, la terre est en proie à de multiples catastrophes naturelles venant toutes de ce qui semble être la gueule ardente d’un dragon. Là j’avoue que j’ai eu du mal à trouver, mais en réfléchissant bien, les dragons de la mythologie grecque sont les hydres, qui ont pratiquement les mêmes pouvoirs :
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Finalement, il suffit de mettre les Sceaux dans le bon ordre en n’oubliant pas d’inverser la série car le symbole de la Terre doit se trouver à la fin de la série comme n’importe quelle combinaison : 
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  Hammond sembla très impressionné.

  - Moi je vous dit que je l’adore ce gars là ! s’exclama Jack.

  - Bravo Daniel, congratula Sam. Et vous avez trouvé ça en une nuit… Félicitation.

  - Êtes-vous sûr que la combinaison fonctionne Daniel Jackson ? demanda Teal’c.

  - Il suffirait d’essayer… Monsieur ? demanda Daniel à Hammond.

  - Parfait, essayons. Si cette combinaison marche, nous ne ferons rien sans l’accord du Président. De plus, il nous faut contacter Balder tout de suite.

  - Je m’en charge, dit Jack en allant chercher le galet de communication de Thor.

  Salle de contrôle de la Porte, Quelques heures plus tard.

  - Chevron quatre enclenché !

  Puis, de nouveau, le disque de la Porte se mit à tourner dans l’autre sens. Les portes blindées étaient fermées et le MALP était prêt, posé devant la passerelle de métal. SG-1 et Hammond se tenaient derrière le Sergent qui composait le code de Daniel.

Ce dernier, anxieux, se répétait sans cesse « Et si je m’était trompé » ce qui défrisait Jack à un point inimaginable.

  - Chevron cinq enclenché !

  Balder venait de terminer une entrevue ‘visuelle’ avec le Président sur les conditions d’exploration de la planète, si toutefois elle existait, et étaient parvenus à un accord. 

SG-1, 5, 12 et Balder iraient l’explorer et, si possible, découvrir la deuxième énigme. De leur côté, les Nox ont décidé d’envoyer un des leurs des plus qualifié pour l’exploration car l’aide de tous les membres encore disponibles de l’Alliance était évidemment la bienvenue. Le vaisseau de Balder, parti, avait téléporté le Nox à son bord et était sur le chemin de la Terre ; tout le monde ignorait de qui il s’agissait.

  - Chevron six enclenché !

  A ce moment là, tout un flot de pensées passa à travers la pièce tel une porte d’ascenseur qui s’ouvre, laissant tous les occupants sortir dans un brouhaha assourdissant ( petit trip ).

  Hammond : « J’ai une envie de me caler dans mon bureau et de me boire un bon Scotch, c’est hallucinant »

  Teal’c : « Pourquoi donc O'Neill ne cesse de jeter des coups d’œil à la partie supérieure arrière du pantalon du Major Carter ? »

  Daniel : « Et si je m’étais trompé »

  Jack : « ... » (il ne pense pas souvent, ndlr)
  Sam : « Na na na… I’m walking on sunshine ohouhoho… na na na »

  Sergent : « Qu’est-ce je m’ennuie dans cette série, à taper sur un clavier et à dire toujours la même chose… c’est soûlant ! »

(fini)

  Le Sergent s’apprêta à dire que le septième chevron s’était enclenché, mais celui-ci resta bloqué.

  - Monsieur, le septième chevron refuse de s’activer.

  - C’est pas vrai ! s’exclama Daniel. J’étais pourtant sûr d’avoir trouvé la bonne combinaison, j’ai vérifié toute la nuit, je me suis cassé le…

  - Du calme, Daniel ! interrompit O'Neill.

  - Vous croyez que les russes ont activé leur Porte(6) ? demanda Sam.

  La réponse ne se fit pas attendre. Les chevrons se désenclenchèrent et la Porte s’activa toute seule.

  - Activation non programmée de la Porte des Étoiles !

  - Fermez l’iris, lui ordonna Hammond.

  Le Sergent s’exécuta. Daniel ne s’était toujours pas calmé, il maugréa quelque chose du genre « pourquoi maintenant ? ».

  - Ça n’est quand même pas Apocalupsis ! s’exclama Jack.

  - Non, je ne pense pas, mon Colonel, répondit Sam. Il lui faudrait plus de temps que cela pour guérir, trouver un abri, regrouper une armée dans le dos des Grands Maîtres… et le reste.

  - Alors qui ? redemanda Jack.

  La porte s’ouvrit.

  - Nous allons le savoir, dit Hammond.

  Des bips qui venaient de l’ordinateur alertèrent le Sergent.

  - Nous recevons un signal, mon Général… C’est celui de la Tok’ra !

  - Bien, ouvrez l’iris.

  - Ben voyons ! Il ne manquait plus qu’eux ! s’exclama Jack.

  - Colonel ! s’exclama Hammond.

  L’iris s’ouvrit, laissant voir la flaque bleue pleine de remous (quantiques) scintillants. Lorsque deux individus la traversèrent : il s’agissait de Freya et de Jacob Carter.

  Les portes blindées s’ouvrirent et Hammond suivit de Sam et de Jack entrèrent dans la salle d’embarquement. Les retrouvailles furent moins chaleureuses qu’à l’habitude tant du côté terrien que du côté Tok’ra.

  - Alors, quelle est la raison de votre venue ? demanda Hammond.

  - Nous avons besoin de votre aide, répondit Jacob.

  - Tiens donc ! s’exclama O'Neill en regardant Freya. J’espère que nous n’allons pas vous servir de cobaye pour une nouvelle expérience foireuse(7) !

  Freya encaissa le coup. Elle se contenta de le regarder dans les yeux.

  - C’est d’une importance capitale, notre survie à tous en dépend, continua Jacob.

  « Je savais que j’aurais dû rester au lit ce matin » pensa Jack.

  - Nos services de renseignements ont découvert une nouvelle menace Goa’uld, peut-être pire que Apophis, dit Freya.

  - S’agirait-il d’un certain Apocalupsis ? demanda Jack.

  - Vous êtes au courant ? s’exclama Jacob.

  - Venez en salle de briefing, dit Hammond. Nous serons plus à l’aise pour discuter.

  Le groupe se mit en marche pour ladite salle.

  - Papa, pour répondre à ta question, nous avons récemment été contactés par les Asgard, répondit Sam. Ils pensent être responsables de cette menace. A vrai dire, ce n’est pas vraiment de leur faute, il était leur prisonnier et s’est échappé.

  - Et qu’est-ce que vos services de renseignements vous ont dit exactement ? demanda Hammond.

  - Qu’il s’est retranché sur une planète fortifiée et qu’il a commencé à former une armée composée de quatre primats et d’une centaine d’hommes, répondit Jacob. Ce chiffre ne cesse de grandir, des stocks d’armes sont en construction ainsi que plusieurs vaisseaux mères. Ce ne sont que des débuts de chantier mais vu la main d’œuvre qu’il a sous ses ordres, nous devrions entendre parler de lui dans très peu de temps.

  - Avez-vous des agents infiltrés ?

  - Oui, répondit Freya. Mais, depuis peu, ils ne donnent plus de signe de vie. Leurs derniers messages faisaient référence à une technologie inconnue qu’emploierait Apocalupsis. D’après eux, il s’agirait d’une sorte de virus.

  - Pourquoi vous avez besoin de nous ? demanda Jack.

  - A vrai dire, nous avons besoin des connaissances de Jolinar(8), répondit Jacob.

  - En quoi cela pourrait-il vous aider ? demanda Sam.

  - Jolinar avait été emprisonnée sur Netu, vous vous en souvenez(9) ? continua Jacob. Elle avait réussi à se procurer des plans de technologies inconnues développées par Sok’ar dans le dos des Grands Maîtres afin de se venger de son bannissement. Nous pensons qu’il s’agirait de la même technologie employée par Apocalupsis. Seulement, elle mourut avant de pouvoir nous les transmettre.

  - J’ai juste une question, interrompit Jack. Pourquoi maintenant ?

  - Je ne vais rien vous cacher, Jack, répondit Jacob. Anise a fini de développer une machine qui, combinée avec la technologie de la planète Oannes(10), permet de lire correctement dans les pensées. 

  - Je sais déjà ce que vous allez dire, Colonel, anticipa Freya. Mais si ce que nous savons s’avère être exact, les renseignements contenus dans l’esprit du Major Carter pourrait nous être très utile face à l’armée d’Apocalupsis.

  - Il n’empêche que Carter va encore subir les expérimentations d’une machine dont nous ignorons tout et dont sa créatrice est beaucoup trop confiante pour entrevoir la moindre possibilité que les conséquences puissent être catastrophiques, même en cette période de crise ! s’emporta Jack.

  - Colonel, calmez-vous je vous en prie ! s’exclama Hammond.

  - Nous avons fait des tests sur des Tok’ra volontaires et tout allait bien, dit Jacob.

  - Je n’arrive pas à croire que vous la soutenez, c’est de votre fille qu’on parle là !

  - Je suis d’accord, fit la voix de Sam derrière eux.

  - Ah vous voyez, j’avais raison ! Elle n’aurait jamais… Quoi ?!

  Sam s’avança vers eux.

  - Si cela nous permet d’éviter une guerre, alors je suis prête à courir le risque.

  - C’était bien la peine que je prenne votre défense devant votre père…

  - Merci mon Colonel, mais ma décision est prise.

  Jack sonda les beaux yeux bleus de sa subordonnée mais n’y trouva qu’une détermination sans faille.

  - Très bien, Major, je vous autorise à le faire, annonça Hammond

  - La machine est beaucoup trop volumineuse pour passer à travers la porte, dit Freya. Il vous faudra venir dans nos souterrains.

  - Bon mais avant ça, nous voudrions terminer ce que nous avons commencé, intervint Jack.
  Salle de contrôle de la Porte, Encore quelques instants plus tard.

  - Chevron six enclenché !

  Cette fois, Daniel se rongeait les ongles, espérant toujours que sa combinaison était la bonne mais aussi, que cette fois, personne ne viendrait de l’extérieur.

  Le disque termina sa rotation sur le symbole de la Terre, et le dernier chevron…

  - Chevron sept enclenché !

   … s’activa. Le vortex se forma enfin. Daniel fut à moitié rassuré ; la combinaison correspondait bien à une planète, mais était-ce la bonne ?

  Sam était aux commandes du MALP, ce dernier franchit le vortex et commença à envoyer les premières images de la planète. Seulement, les images montraient une chute libre du robot dans une sorte de puits très profond.

  - Je crois que nous avons un problème, fit remarquer Jack.

  - Mon Général, je pense que la Porte de cette planète a été mise à l’horizontale, répondit Sam. C’est un piège je suppose.

  Les images montraient toujours la chute du MALP jusqu’à l’inévitable impact avec le sol rocheux qui coupa instantanément la liaison. La Porte se referma.

  - C’est ingénieux, déclara Daniel.

  - Donc, si je résume bien, Si nous voulons y aller, nous allons devoir faire du saut à l’élastique, dit Jack.

  - Pas nécessairement… fit une voix derrière lui.

  Tous se retournèrent et virent que Balder était revenu en compagnie d’une Nox au visage fin et au regard plein de sagesse.

  - Navré d’arriver ainsi à l’improviste, continua-t-il. Mais nous nous sommes téléportés dans votre bureau, Général Hammond. Je n’avais pas jugé nécessaire de recalculer de nouvelles coordonnées.

  - Ça ne fait rien, assura Hammond. Et vous madame, votre visage ne m’est pas inconnu.

  - En effet, je suis Lya, répondit la Nox. Je suis venue ici il y a longtemps pour permettre aux Tollans de trouver une nouvelle planète où vivre(11).

  - Les Nox se sentent particulièrement impliqués dans les problèmes des peuples dont le niveau technologique égale le leur, chuchota Jack dans l’oreille de Hammond. Et il n’y en a pas beaucoup.

  - Je vois… Je vous présente Freya et Jacob Carter, des membres de la Tok’ra.

  Elle les salua respectueusement.

  - Euh, et pour en revenir au fait que nous ne ferons pas de saut à l’élastique, dit Jack.

  - Notre technologie nous a permis de mettre au point des générateurs d’antigravité individuels, Colonel O'Neill, répondit Balder. Chacun de nos vaisseaux en possède un certain nombre, adaptables selon l’utilisateur.

  - Très bien, dit Hammond. Cela nous évitera bien des désagréments. Major, vous avez le feu vert pour partir. Quand à vous tous, venez en salle de briefing, nous y serons plus à l’aise pour parler de ce que vous allez faire là bas.

  - Mon Général, s’exclama le Sergent. Nous avons l’analyse de la planète et tout semble normal : atmosphère, température, radiations… Et d’après les coordonnés, l’ordinateur dit qu’il s’agit de P8G-666.

  - Ben voyons, comme par hasard… ironisa Jack

